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pire qui rifident 2 Ratisbonne, demande-
rent ces propofitions par écrit, pour les en-
voyera leurs Maitres, & leur intention pour
y répondre. Quelques uns d’entr’cux dirent
qu’il feroit 3 propos de {cavoir, fi 'Emge-
reur aimoit mieux ce fecours cnargentqu'en
Troupes, 2 quoi le Commiflsire Imperial
réponcit, que cela étoit aflez égal; mais
que néanmoins ii étoit bon d’informer les
Princes gui voudront donner des Troupes,
four lenr contingent, qu'il faloit que ce ft
en Infanteric, puisque Sa M. L avoitaflésde
Cavalcrie.

1l eft certain que de quelle nature que
{oient ces fecours, i's {eront todjours fort
avantsgeux 3 la caule commune de la
Chedtienté : mais la difficulté fera de les le-
ver, & fournir aff:z ponétuellement pour
en fairc ufage cette Campagne ; car fi 'on
juge de Pavenir par le paflé, on fgair aflcz
la lestear avec laquelle le Corps Germa-
n:gze 2 accoutumé de {e mouvoir, 3 cavfe
des diffirens Etats dont il eff compofé
& cette lentcur pouroit étre capeble deren-
dre infrutueufes les boones intentions de
SaM.L

VI. I! feroit 3 fouhsiter que les Nations
Pritapniques & Hollandoifes , ( accoutn-
yées & prendre facilement intecée dans Ics
puerres Ctrangeres) joigniffent leurs forces
i celles de PEmocereur sontre 'ennemi com-
muo cu nom Chréiicn @ eft-ceque que quel-
que Port de Mer qu'ils pourcient cnlever
zux Tarcs dans les Ifles de I’Archipel, de
Nrgrepont, de Candic, de Chipre, peut-étre
celui de Smirne, ne conviendroient-ils pas
an Commerce des Apglois & Hollandois au
Lievane



